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• 
Depuis la publication du rnemoire de MM. Bn.oNGNURT et DES1'UREST' 

ayant pour titre : Histoire naturelle des Crustaces fossiles, qui a corn­

rnence a fixer plus pa~ticulierement l'attention des naturalistes sur cette 

partie interessante de la Faune primitive, un grand nornbre d'auteurs 

se sont occupes de l' etude de ces anirnaux. 

Partout l' on a vu se publier les resultats de recherches plus ou rnoins 

laborieuses, et le nornbre des genres et des especes s'est accru avec 

une rapidite etonnante. Ce sont surtout ceux qui appartiennent plus 

particulierernent aux terrains anciens, qui ont fait l'objet des etudes 

les plus suivies et qui ont offert le plus d'interet par leur structure 

particuliere et souvent bizarre. 

11 est etonnant qu'en Belgique' Oll les terrains anciens sont si 

abondants, et ou ils sont exploites sur u.n si grand nornbre de points, 

personne n'ait encore songe a profiter de ces circonstances heureuses 

pour recueillir les crustaces que des fouilles aussi etendues peuvent faire 

decouvrir et pour en faire l'objet d'un travail special, qui prornettait 

des resultats d'autant plus importants, que jusqu'ici rien n'a encore etP. 

fait. 
Je rne suis borne a explorer d'abord avec soin les terrains apparte-

nant au sy.yteme calcareuaJ superieur de M. Dumont ( mountain limes­

tone des geologues anglais), et deja rnes observations m'ont paru offrir 

assez d'interet pour les communiquer a l' Academie et en faire le sujet 

d'un rnemoire. 



J'ai l'espoir que mon travail sera favorablement accueilli, et qu'il 

servira a engager quelques personnes a concourir au but que je me 

propose, savoir, celui de parvenir, par des publications successives, a 
presenter un ensemble qui puisse servir de monographie des crustaces 

fossiles de notre pays. 

Malgre le peu d'excursions qu'il m'a ete possible de faire dans des 

lieux dont le sol est forme par des terrains appartenant aux systemes 

inferieurs' j'ai ete assez heureux d'y trouver quelques fragments de 

crustaces qui me permettent d' esperer des dccouvertes plus importantes. 

Cependant, je ne decrirai dans ce memoire qu'une seule espece, 

propre a ces sortes de terrains, et dont on n' a encore signale la pre­

sence que dans les terrains anciens de l'Eifel. J'ai profite de cette cir­

constance pour reproduire sur la planche qui accompagne ce memoire 

le dessin d'un individu complet de cette espece, qui, je pense, n'a 

encore ete figuree que dans les Memoires de la societe des curieux 

de la nature de Bonn. C'est a 1\1. le professeur Goldfuss qu'on en doit 

la decouverte. 

Mes descriptions sont faites d'apres M. Milne Edwards, dont l'ouvrage 

tout recent, resume parfaite~1ent nos connaissances actuelles relati­

vement aux crustaces 1
• 

Liege, ce 7 janvier 1841. 

1 Voyez son Histoire naturelle des Crustaces, et plus spccialement le tom. III, qui vienl de 
par::iltre. 



MEMOIRE 

SUR LES 

CRUSTACES FOSSILES 
DE BELGIQUE. 

CLASSE DES TRILOBITES PROPREi\IENT DITS. 

GENRE GOLDIUS. 

Synonymie. - BRONTES 1
• Goldfuss. Beiträge zur Petrefacten-Kunde. AcrA AcAD. CA:s. 

LEOP. CAROL. NATURJE CuRIOs. Vol. XIX, pag. 560-565. 
AsAPHus AucroRUM. 

Caracteres. - Tete carree et legerement convexe. Yeux reniformes 
et probablement reticules. 

Thorax (abdomen d'apres M. Brongniart) plat, divise en trois parties 
egales par les deux sillons longitudinaux; compose de dix anneaux. 

1 J'ai ete oblige, a regret, de chang·er le nom de Brontes que 1\1. Goldfuss a impose a ce genre, 
ce Ill~me nom ayant deja ete donne depuis 37 ans par Fabricius a UD genre d'insectes coleop­
teres et ayant ete generalement adopte par !es entomologistes. Le nom que je propose a etc 
forme par la premiere syllabe du nom du savant qui, le premier, a fait connaitre lc genre inte­
ressant auqnel il s'applique. 
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Abdomen ( post-abdomen d'apres M. Brongniart), forme par un bou­
clier tres-developpe. II peut etre considere comme onzieme anneau. 

La piece unique clontest forme l'abdomen de ce genre, le distingue 
du genre LICHA.S' Dalman; le. grand developpement de cette meme 
partie le differencie du genre ILLJENus; et sa tele carree de tous les au­
tres Trilobites ocules. 

Lorsqu'on se borne a un examen superficiel, il presente en general 
quelque ressemblance avec les especes d' AsAPHus, de N1LEus et d'hLJE­
Nus, clont )es anneaux abdominaux ont completement disparu. II ne 
parait pas avoir joui de la faculte de se contracter et de sereplier en boule 
comme ces derniers. 

Le nombre de ses anneaux le rapproche du genre ILLJENus. 
On ne connait encore que cinq especes de GoLnms, dont l'une, celle 

clont la description suit, se rencontre dans les terrains appartenant 
aux systemes calcareux et quartzo-schisteux inferieurs ( Dumont) de 
l'Eifel et des environs de Chimay et de Couvin et dont les autres ont 
ete trouvees dans le calcaire de transition ( ~:i~:~;;r,,) d'Elbersreuth , et 
decrites par M. le comte de Munster 1

• 

Le bouclier abdominal de ces animaux est assez commun, tandis que 
les individus cornplets sont de la plus grande rarete. Je ne sache pas 
qu'on en ait encore trouve autre part qne dans l'Eifel. 

GOLDITJS FLABELLIFER. 
FiG· 1. lndividu complet, de grandeur naturelle 2. 

FiG· 2. Empreinte d'un abdomen de grandeur naturelle provenant des environs de Chimay. 

Synonymie. -ßnoNTES FLABELLIFER. Goldf. Op. cit., pi. 55, fig. 5, a, b, c. 
AsAPHUS FLABELL1Fon1111s. Emmerich, Dissertatio de Trilobitis, pag. 57. 

Caracteres. - Animal tres-aplati, de forme ovale; largeur egalant 
environ Ies deux tiers de sa long.ueur totale. 

1 Ces especes sont : Goldius (Brontes) radiatus; - costatus; - subradiatus; - Neptuni. -­
A n'en juger que d'apres les frgures, Je Goldius radiatus ne me paralt etre qu'une varietc du 
Goldius flahellifer. (Voyez Beiträge zur Petl'efacten-Kunde von Hern //.Meyer und George Graf 
zur Munster, III Heft, pag. 40, pi. ö, fig. 1:1, a, h ). Si mon opinion etait confirmce, Je nombre 
des especes connues de ce genre se rcduirait a quatre. 

~ Cette frgure a ete copiee d'apres celle que M. Goldfuss a fait dessiner pi. XXXIII du me-
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Le diametre transversal est plus grand que la longuem· du thorax; son 
diametre longitudinal est un peu plus petit. La tele et le thorax ont exac­
tement la meme longueur. La premiere se retrecit subitement, de ma­
niere a ne plus conserver que la moitie de la largeur du thorax. 

Toute sa surface est granulee. L'abdomen porte des granulations fines 
et serrees; elles sont un peu plus prononcees et plus distantes sur le 
thorax; les plus fortes se trouvent sur la tete. 

La t&te est carree; le bouclier ou lobe moyen est plano-convexe, sub­
triangulaire; son bord superieur faiblement arque, constitue sa plus 
grande largeur; il s'allonge en se retrecissantjusqu'a ce qu'il ait atteint 
les trois quarts de la lcmgueur totale de Ja tele, et se termine par une 
plaque subtrapezo'idale, dont la base repose sur le bord superieur du 
premier anneau du thorax et qu'un sinus profond separe nettement des 
joues. Avant de se terminer, il eprouve de chaque cote trois legeres de­
pressions qui rendent sa surface un peu ondulee. 

Lesjoues sont etroites, longitudinales, et occupent tout l'espace que 
la forme triangulaire du bouclier a laisse subsister des deux cotes du 
carre qui forme Ja tele. Toute leur surface laterale est occupee par l'reil, 
dont le bord superieur est garni d'une paupiere lisse et proeminente a 
sa partie moyenne. Cette disposition rend son contour reniforme et lui 
donne une direction laterale.11 faul qu'il soit tres-grenu, puisque jus­
qu'ici on n'e~t pas encore parvenu a l'isoler completement. 

Le thora::c est compose de dix anneaux etroits. Le lobe median Oll 

dorsal, se releve faiblemen t, egale le tiers de la largeur totale, et con­
serve son diametre transversal jusqn'it la fin. 

Les lobes sont subconvexes; les anneaux sont tranchants, imbriques 
et termines par des pointes emoussees. 

Le lobe moyen de l'ahdomen a la meme largeur que celui du thorax, 
s'interrompt brusquement en s'arrondissant et presente a peu pres Ja 
forme d'un croissant. La surface de l'abdomen est subconvexe, clypei­
forme' a bords tant soit peu releves; elle est ornee de seize sillons plus 

moire citc. Notre descripLion du genre et de l'espece est faite d'apres celle qu'en a donnce le 
m~mc savant. 
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ou moins etroits et rayonnants' qui la divisent en quinze cotes plus ou 
moins )arges suivant la grandeur des individus. Ces rayons, qui pren­
nent en general naissance dans le sillon qui termine le lobe dorsal, se 
bifurquent quelquefois avant d'atteindre le bord exterieur, comme le 
demontre la figure 2 de la planche qui accompag·ne ce memoire. 

Le test de l' abdomen se replie en dedans, et la couche de ses bords est 
beaucoup plus epaisse que la couche superieure' laquelle se detache 
facilement et offre des stries concentriques d'accroissement. Les sillons 
qui ne sont deja pas fort marques a la surface superieure, disparaissent 
completement sur la surface infärieure. 

II est a remarquer que la decouverte du Goldius ftabellifer dans les 
terrains infärieurs de notre pays, ou il est accompagne des Terebratula 
prisca, Schloth; concentrica, V. Buch; Wilsoni, Sow.; de la Calceola 
sandalina , des Spirif er speciosus, Schloth; heteroclitus, Def r.; tra­
pezoi'dalis, Da Iman; etc., est une nom·elle preuve d'e l'identite <le ces 
terrains a,·ec ceux de l'Eifel; identite qui, au reste, a deja ete constatee 
d'apres d'autres considerations par notre collegue et ami M. Dumont. 

GENRE ASAPHUS . 

.Synonymie. - ENTOMOLITHUS. Linn::eus. Syst. nat., ed. XII, tom. III. 
E:-;To~10smAc1TES. Wahlenberg. Acta soc. reg. sc. ups., tom. VIII. 
TR1LOB1TES. V. Schlotheim. Leonhard min. Taschenbuch, tom. IV et VII, 

et Petrefakten-kunde, tom. 1. 
AsAPuus. Al. Brongniart. Jtem. sur les Trilobites. Paris, 1822. 
CRYPTONnrns. Eichwald. De Trilobitis observationes. Casani, 182a. 
AsAPuus. Dalman et c::et. auct. 

Caracteres. - T~te a peu pres semi-circulaire, grande, se prolon·­
geant souvent en arriere de chaque cote du thorax, et profondement 
divisee en dessus par deux sillons longitudinaux. Le lobe lateral est en 
general elargi en avant' termine lateralement par des bords a peu pres 
droits, et marque de chaque cote par trois Oll quatre petits sillons, diri­
ges en travers, au lieu d'etre obliques comme chez les Calimene. Les 
lignes jugales sont en general bien distinctes; les yeux sont gros, reni­
formes, granules et tres-eloignes du bord lateral des joues. 
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Thorax en general compose seulement de huit a dix anneaux, bien 
distinctement trilobe; le lobe median est en general tres-etroit, et les 
lobes lateraux offrent vers leur milieu un petit sil1on oblique et se ter­
rninent ordinairement en pointe. 

Abdomen bien distinct, presentant une bordure continue que la plu­
part des auteurs supposent avoir ete semi-membraneuse ou de consis­
tance cornee, opinion que je regarde comme erronee, au moins pour 
un grand nombre d'especes appartenant a ce genre. 

ASA.PHUS GE1'D1ULIFERUS. 

Fig. S. a et b. Abdomen de grandeur naturelle et grossi dn double. 

Synonymie. - _ASAPnus GEMMULIFERus. Phillips. Illustrations of the geology of Yorkshire, 
tom. II, pag. 240, pl. XXII, fig. 11. 

AsAPnus GRANULIFEnus. Phillips. Ibid., pag. 239, pi. XXII, fig. 7. Figure 
par M. Brongniart, Ouvr. cite, pl. IV, fig.12, a et b. 

Caracteres. - Je ne connais que des fragrnents de la tele et du 
thorax de cette espece. Tons deux sont fortement granules. Les gra­
nulations sont irregulieres. Le bord anterieur de la tete est tres-ovale; 
elle se prolonge fortement en arriere des deux cotes. L'abdomen est 
aplati et semi-circulaire. Le lobe median possede exactement la rneme 
largeur a sa partie superieure que les lobes lateraux. 11 se termine lege­
rement en pointe. Les anneaux, au nombre de 14 a 16, portent six ran­
gees de gros tubercules, entre lesquels il s' en trouve tantot un, tantot 

· deux plus petits. Da_ns quelques individus, les deux tubercules les plus 
rapproches des bords se trouvent dans un sillon parallele et beaucoup 
moins prononce que les sillons principaux. I.„e lobe est alors un peu plus 
bombe' et sa terminaison parait etre un peu plus pointue. 

Les lobes lateraux ont leurs anneaux tubercules absolument de la 
meme maniere que le lobe median. Ceux-ci devieonent de plus en plus 
'obliques a mesure qu'ils se rapprochent de l'axe principal de l'animal, 
et se prolongent jusque bien pres du bord exterieur, qui n'est forme 
que d'une expansion lisse a peine sensible. Le tubercule le plus rappro-

2 
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ehe de ce bord est souvent presque completement efface comme Je 
demontre l'echantillon figure. 

Je pense que l'Asaphus granuliferus Phill., n'est qu'une variete 
· de l' Asaphus gemmuliferus du meme auteur et clont les tubercules 
sont beaucoup moins prononces. Je me suis fort·ifie dans cette opinion 
par l'examen comparatif d'un echantillon de _cette variete que je dois a 
l' obligeance de M. de Verneuil. • 

Loc. - Je n'ai encore rencontre cette espece que dans les terrains 
anthraxiferes des environs de Tournay, appartenant au systeme calca­
reux superieur (Dumont). Selon M. Phillips, elle se trouve en Angleterre 
dans les calcaires de Dudley, de Bolland, d'Alstone Moor, de Mendip, de 
Kildare et de Dublin. Selon le meme savant, la variete (As. granuliferus) 
se rencontre dans ceux de Bolland, de Tyrrone et de Florence court. 

ASAPHUS BRONGNIARTI. 

1''ia. 6. a,b,c,d,~. 

a. lodividu etendu un peu grossi. 
e. Trait indiquant sa longueur naturelle. 
b. Partie d'abdomen fortemenl grossie pour monlrer les granulalions. 
c. Individu contracte, grossi d'un quart. 
d. Partie anterieure, vue de face, d'un fragment de tete grossie du double. 

1''ig. lJ. a, b. Abdomen de grandeur naturelle et grossi de la variete "'· 
Fig. 4. Abdomen de• grandeur naturelle de Ja variete (3. 

Synonymie. - AsAPHUS BRONGNIARTI. Fischer. Oryct. du Gouv. de Jloscou, p. 121, pi. XII. 
AsAPHUS BRONGNIARTI. Eicbwald. Geognostico-geologicre per Ingriam ma­

risque Balt'ici provincias nec non de Trilo/Jitis observationes, pag. 54, 
pi. IV, fi.g. 5, non Deslongchamps. 

AsAPHUS EicuwALm. Fischer. Oryctographie du gouvernement de iJ'Ioscou, 
pag. 121 , pi. XII. 

AsAPBUS INDETERMINE. Davreux. Essai sur la constitution geologique de la 
province de Liege, pag. 274, pi. IX, fig. 2. 

C.1.LYMENA TRISTANI. j Dumoot, 1llem-0ire sur la constitution geologique de la 

- MACROPHTHALMA. ~ province de Liege, pag. 555, non Brongniart, etc. 

AsAPuus DALMANNI. Goldfuss. Collect. Mus. Ilonn. 
AsAPHUS DAUIANNI. Emmezich. Op. cit., p. 56. 
AsAPHUS OBSOLETUS. Phillips. Op. cit., tom. II, p. 259, pi. XXII, fi.g. 5-6. 

Caracteres. - La forme de l'animal complet et etendu est elliptique. 
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La tete est semi-ovalaire; le lobe median est beaucoup plus large en 
avant qu' en arriere; sa base n'a que les trois quarts du diametre transversal 
du lobe correspondant du thorax. Les yeux sont assez gros et s'appuient, 
par leur partie superieure, contre le lobe median; ils se terminent par 
une sorte de pedoncule mince, dont l'origine correspond a celle des sil­
lons longitudinaux du thorax. Cette disposition donne lieu a la forma­
tion d'un petit tubercule triangulaire, au moyen duquel la base du lobe 
median de la tete acquiert la meme largeur que celle du lobe thoracique. 
Les joues sont larges et terminees par un rebord assez epais, dont l'en­
levement donne lieu a un sinus assez profond, comme on peut le remar­
quer fig. 6, c. Toute la surface de la tele est couverte de deux sortes 
de granulations, dont les unes sont tres-petites et ne se remarquent 
bien qu'a la loupe, et dont Ies autres sont assez fortes pour pouvoir 
etre distipguees a la simple vue. Elles sont disposees irregulierement. 

La fig. 6, d, represente un fragment de tete qui nous montre une 
conformation curieuse, que je n'ai encore rencontree qu'une seule fois. 
Elle est tronquee a sa partie anterieure, et vue de face, cette troncature 
presente une surface semi-lunaire, dont la courbure est dirigee en haut. 
Trois sillons transverses et paralleles entre eux, la partagent en quatre 
parties' dont l'inferieure est echancree dans son milieu. 

Le thora:c est com pose de dix annea ux. Le diametre transversal des trois 
lobes est exactement le meme. Le lobe median est beaucoup plus bombe 
que les deux autres, comme le demontre la fig. 6, c. Les anneaux sont 
Iegerement recourbes en arriere , et se terminent lateralement par une 
pointe emoussee. Je n'ai pas encore reussi a me procurer un individu 
dont le thorax fü.t couvert de son test et il m'est impossible d'assurer, 
quoique ce soit tres-probable, qu'il est granule. 

L'ahdomen est assez grand, semi-elliptique et occupe environ le tiers 
de la longueur totale de l'animal. Son lobe median est forme d'environ 
quatorze anneaux. Les lobes lateraux, en presentent un plus grand 
nombre. Toute sa surface, a l'exception d'une bordure etroite, est gra­
nulee par de petits tubercules, disposes irreg·ulierement, et que l' on 
ne voit bien qu'a la loupe. 
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La variete o: (fig. 5 a., h ), dont jene connais que l'abdomen, ne differe 
de Ia precedente qu'en ce que la bordure lisse et Iegerement ondulee 
par de petits sillons transverses, est beaucoup plus Iarge et tres-bien 
marquee par un sinus parallele aux bords et partant de l'extremite in­
ferieure du lobe median. 

La variete ß (fig. 4) a ceci de particulier, que son test est parfaitement 
lisse et ne Iaisse apercevoir Ia moindre trace de tubercule ou de granu­
lation. M. Phillips, qui Ia decrit sous le nom d' Asaphus ohsoletus, dit 
que sa tete est couvertc de stries ondulees extremement fines. 

Un echantillon plus entier, queje n'ai trouve qu'apres que la planche 
etait deja lithographiee, et ~ur lequel on peut encore observer une par­
tie de la tete, semble indiquer que celle-ci est aussi Iisse que l'abdomen. 
Le thorax., prive de son test, ne differe en rien de celui de l'espece type. 

Loc. - L'abdomen ou d'autres fragments de cette espece se trouvent 
assez. abondammentdans le calcaire de Vise. Les individus entiers y sont 
plus rares. La plupart out perdu leur test. Je l'ai egalement rencontree 
a Tournay et a Lives, pres de Namur. l\1. Cauchy l'a decouverte avant 
moi dans cette derniere loealite. D'assez beaux echantillons s'en con­
servent au musee de l'athenee de Namur. 

On la trouve aussi en Angleterre ( la var. ß), dans le calcaire de 
Rotland et de Kildare (Phillips); en Allemagne, dans celui de Ratingen 
(Hreninghaus), et en Russie dans celui de la Ratoflm, p1·es de Verai'a, 
et de Miatchlwva ( lj'ischer ). 

Jene puis m'empecher de faire remarquer la grande dispersion de 
cette espece, qui se rencontre dans des localites si eloignees les unes 
des autres. Dans tous les terrains dans lesquels on la rencontre, elle est 
accompagnee d' especes identiques ou analogues d' Orthocera, d' Euom­
phalus, de Spirifer, de Terehratula, deProductu.Y, etc., notamment 
du Productu.'> antiquatus Sow., et concourt a leur rapprochement, 
qui, au reste, a deja ete etabli, d'apres d'autres considerations, par 
MM. Murchison , de Verneuil, Dumont et d'Omalius. 
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CLASSE DES TRILOBITES ANORlUAUX OU BATTOIDES. 

GENRE CYCLUS t. 

Synonymie. - AGNOsrus? Phillips. Ottvr. cit., tom. II, pag. 240. 

Ce genre est evidemment distinct du genre Agnostus de M. Bron­
gniart. II s'en eloigne non-seulement par la forme generale des especes 
qui se rapportent a l'un et a l'autre' mais par un grand nornbre d'au­
tres caracteres que nous allons i~diquer, afin de ne pas nous repeter, 
dans la description de l'espece unique que nous connaissons et qui a 
ete signalee pour la premiere fois par M. Phillips. 

CYCl,US RA.DIA.LIS. 

Fig. H!. a, b. ln<livi<lu <le gran<leur nalurelle, vu de <leux cötes. r. Le meme ßTOssi. 

Synonymie. -AGNosrus? RADIALIS. Phillips. Ouvr. eile, tom. II, pag. ~HO, pi. XXII, 
fig. 25 ( mauvaisc figure). 

Afin de faciliter la description ,je supposerai que l'individu soit place 
devant l'observateur de la meme maniere que celui que j'ai represente 
fig. 12., h et c. Ainsi, en le supposant divise par son plus grand dia­
metre longitudinal ' on obtiendra deux parties parfaitement syme­
triques. Aussi suffirait-il de decrire l'un de ces cotes, pour connaitre 
l'autre, et par suite l'animal entier. Tout ce que nous dirons d'un seul 
de ces cotes se rapportera a celui qui est suppose a fa droite de l' ob­
servateur. 

Caracteres. - Tout l'individu est compos~ d'un bouclier unique, 
dont la forme tant soit peu allongee, est neanmoins sensiblement hemi­
spherique. Au milieu de ce bouclier et dans la direction de son diametre 

1 De "{,">.~.; , cercle. 
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longitudinal, s'eleve un lobe assez bien prononce, auquel nous donne­
rons le nom de lohe median. 11 est d'inegale largeur dans son etendue. 
Son plus grand diametre transverse est situe a son extremite superieure, 
d'ou il se dirige en arriere sous forme d'entonnoir et en se retrecissant 
rapidement pour se dilater et se retrecir de nouveau, de maniere a don­
ner naissance a un bourrelet fusiforme , qui se dilate une derniere fois, 
mais faiblement a son extremite inferieure. En haut et des deux cotes 
du lobe se trouvent deux tubercules assez gros, parfaitement arrondis 
et tres-rapproches l'un de l'autre' donnant lieu a l'etranglement supe­
rieur du lobe median. Pour plus de facilite nous leur donnerons le nom 
d'yeux. Un peu en dessous et a cote de ceux-ci se remarquent trois au­
tres tubercules, un peu moins prononces que les premiers, de forme 
differente et UD peu allonges. Tout a fait sur le cote s'en eleve un qua­
trieme de forme semi-lunaire. Plus bas que tous ceux que nous venons 
d'indiquer, et a cote du lobe median' se montre un tubercule beaucoup 
plus allonge, fusiforme, que nous designerons par lohe lateral. De ce­
lui-ci partent, en rayonnant, cinq ou plutot six sinus, en y comprenant 
celui qui donne naissance au lobe median, qui, en se recourbant fai­
blement en s' vont s' arreter a une petite distance du bord et dessinent 
parfaitement six cotes bien distinctes, qui occupent les deux tiers infe­
rieurs de tout l'individu. C'est cette disposition qui probablement a 
determine M. Phillips a lui imposer le nom specifique SOUS lequel il est 
connu. 

Tout le bord est faiblement releve et termine par un petit bourrelet. 
11 ne saurait etre mieux compare qu'a celui qui circonscrit le bouclier 
abdominal d'un grand nombre d' Asaphus. 

Nous croyons qu'il ne peut s'elever le moindre doute que l'animal 
dont nos venons de decrire la carapace ne doive etre range parmi les 
crustaces. 11 n'est pas aussi facile d'etablir ses autre~ rapports naturcls: 
nous proposons de le ranger dans la famille des Trilohites anormau:c 
Oll Battoi'des ( Milne Edwards)' a cote du genre Agnostus. 

11 est probable que le corps du Cyclus etait mou et tres-contractile. 
Nous supposons qu'il etait parasite, et que les deux tuhercules que nous 
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avons nommes yeux, correspondaient effectivement a ces organes et 
servaient a les abriter; que les autres tubercules renfermaient d'autres 
organes' et que les cotes rayonnantes protegeaient les pattes lorsque 
l'animal etait en repos. 

Loc. - L'espece unique de ce genre n'a encore ete trouvee que dans 
le calcaire de Vise et dans celui de Bolland ( Angleterre) , d'apres 
l\t Phillips. II est rare d'en rencontrer des individus bien conserves. 
Nous en avons remarque quelques-uns dans la collection de M. Dumont. 

FAMILLE DES CYPROIDES. 

GENRE CYTHERINA. 

Synonymie. - MoNocuLus. Muller. EntO'f!WSt. 
Fabricius. Ent. syst., tom. II. 
Manuel. Encycl. meth., tom. VII. 

CYTHERE. Latreille. Hist. des crust., tom. IV. 
Desmarest. Consid. sur les crust. 
Baird. ~Mag. of zool. and botany. 
Z. Münster. Neues Jahrb. {. JIHn„ etc. von Leonhard und 

Bronn. 1830. 
Milne Edwards. Hist. nat. des crust., tom. III. 

CYTHERINA. De Lamarck. Hist. nat. des anim. sans vert„ t. V (nouv. edit.) 
Rremer. Neues Jahrb. { . .llfin. etc. '1858. 
Hizinger. Lethma Suecica. 

Caracteres. - Carapace forrnee de deux valves oblongues, mobiles 
et reunies sur leur bord dorsal par une articulation ligamenteuse. Ces 
memes caracteres appartiennent aussi au genre Cypris, et il aurait ete 
impossible de separer les especes appartenant a l'un et a l'autre' si l' on 
n'avait pu les observer a l'etat vivant et si leur habitat n'eut ete diffe­
rent. En effet, tandis que les Cypris ne vivent que dans les eaux dou­
ces, les Cytherina ne vivent que dans les eaux saumatres. 
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Les animaux vivants des deux genres different essentiellement par le 
nombre de leurs pattes, qui, pour les Cytherina, est de trois paires 
( ou de quatre paires, si l' on considere les antennes införieures comme 
une premiere paire). Ils n'ont qu'un ceil median et conique. 

Ilest remarquable que ce genre, qui se rencontre dans les terrains 
les plus anciens, ait survecu aux commotions violentes de notre globe, 
et se trouve encore a l'etat vivant dans nos mers actuelles. Les especes 
vivantes sont en general d'une taille beaucoup plus petite. 

CYTHERINA PHILIPSIANA. 

Fig. 15. a, b. IndiviJu de grandeur naturelle, vu de deux cotes. 

Synonymie. - CYPRIDIFORM SHELL. Phillips. Ouvr. cite, tom. II, pag. 240, pi. XXII, 
fig. 23, 24. 

Valves subovales lisses, convexes;. cote ventral a peu pres droit et 
prolonge par Une proeminence pointue' determinee par Ull etranglement 
des deux valves. Suture simple lineaire. 

Cette espece est voisine de la Cytherina haltica de 1"1. Hisinger. 
Elle en differe essentiellement par le bord ventral qui, dans cette der­
niere, est droit et termine des deux cotes par un prolongementsemblab~ 
a celui qui ne se trouve que d'un seul cote dans la Cytherina Philip­
siana. Celle-ci est en outre proportionnellement beaucoup plus bombee 
et plus large. Elle varie peu. 

Nous la dedions avec plaisir a l'auteur anglais qui, le premier, l'a figu­
ree sans lui imposer de nom specifique et sans accompagner sa figure 
d'aucune phrase descriptive. 

Loc. - Elle se trouve assez abondamment dans le calcaire de Vise. 
On la rencontre egalement dans celui de Bolland ( Angleterre ). 
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GENRE CYPRIDINA. 

Synonymie. -- CYPRIDINA. Milne Edwards. ap. Lamarcl•, tom. V, pag. 1 i8. 
Hist. nat. des crustacis, tom. III, pag. 40V. 

Les Cypn:dina ressembJent aux Cypris et aux Cytherina par la 
conformation generaJe du corps, mais s'en distinguent faciJement par 
l'existence de deux yeux assez eloignes de Ja ligne mediane et situes 
generalement au milieu de leur lest hivalve. On n'en connait encore 
qu'une espece vivante. Nous en decrirons trois especes fossiles, pro­
venant toutes trois du calcaire de Vise. On les trouve tres-rare­
ment. 

CYPRIDINA. EDWARDSIANA. 

Fig. 9. a, b, c. Indivi<lu grossi, rn de <lifferents cotes. 
d. Grandeur naturelle. 

Caracteres. - Valves ovalaires, lisses, aplaties dans leur milieu, a 
bords arrondis et se prolongeant posterieurement en une pointe mousse. 
Le tubercule correspondant a Ja pJace de l'reil dans l'animaJ vivant, est 
tres-gros et Iegerement pointu. II est excentrique et beaucoup plus 
rapproche du cote dorsal. Un peu au-dessus de celui-ci et a peu pres 
sur la ligne mediane s'en trouve un autre beaucoup plus petit et moins 
proeminent. Un troisieme, a peu pres de la meme grandeur que le 
dernier' est situe a Ja meme hauteur' mais tout a fait sur le bord 
ventral. De sa base interne part un petit sinus en forme de S, qui se 
dirige en bas et occasionne une derniere proeminence, situee a une 
legere distance du meme bord. 11 est probable que ces differentes ele­
vations servaient a contenir et it garantir differents organes. La suture 
est lineaire. 

Loc. - Cette espece se trouve a Vise avec Ja precedente, mais y 
est plus rare .. Je la dedie a 1\1. Milne Edwards, auteur du genre. 

3 
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CYPRIDINA. CONCENTRICA.. 

liig. 10. a, b, c. lndividu Grossi, vu de cliffe1·ents cotes. 

cl. Grandeur naturelle. 

Caracteres. - V alves ovalaires subreniformes, tellement bombees 
que leur reunion leur donne une forme cylindrique; divisees en deux par­
ties it peu pres egales par un sinus onduleux transversal, assez ·profond 
et clont le bord superieur· est tranchant. Je suppose qu'a l'extremite de 
ce sinus' qui s'arrete a quelque distance du cote lateral' se trouve la 
place de l'reil. Toute la surface des valves est recouverte de stries fines 
et irregulieres, qui toutes tournent autour d'un centre commun, situe 
au milieu de la partie inferieure de chaque valve. Leurs bords sont con­
tournes en dedans, et donnent lieu a la formation d'une forte depression 
longitudinale au milieu de laquelle on remarque la suture lineaire. 
Cette espece est extremement rare. Je n'en ai encore que trois indi­
vidus. 

CYPRIDINA. ANNULA.T!.. 

l<'ig. 8. a, b. Jnclividu de grandeur naturelle et grossi. 

Caracteres. - Valves subreniformes convexes, prolongees poste­
rieurement en une point.e mousse, divisees dans leur tiers superieur par 
un sinus transversal, qui, en partant du bord ventral, se dirige en dedans 
et donne naissance au tubercule de l'reil en se recourbant sur lui-meme. 
Toute la surface des deux valves est recouverte de stries qui semblent 
la diviser en anneaux de meme largeur. 

Son epaisseur egale environ la moitie du plus grand diametre trans­
verse. 

Cette espece est aussi rare que la precedente. 
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GENRE CYPRELLA. 

Caracteres. - Ce genre, qui se rapproche fortement du precedent, 
s'en distingue essentiellement par la presence d'une ouverture semi­
lunaire, formee par une echancrure angulaire de chaque valve, et 
situee a la partie superieure de Ja suture ventrale. Cette ouverture de­
montre evidemment une organisation tres-differente de l'animal qui a 
habite ce fossile. 

Je n' en connais encore qu'une seule espece provenant du terrain 
anthraxifere de Vise. Elle y ~st fort rare. 

CYPRELLA CHRYSALIDEA. 

Fig. 7. a, c, e. lndividu de grandeur naturelle, vo de trois cotes dilferenls. 

b, d, f· Le m~me grossi. 

C aracteres. -V alves allongees, sub-ovalaires, aplaties et terminees 
infärieurement par une petite pointe emoussee. La partie superieure 
porte une echancrure tres-prononcee en forme de bec, d' ou part un sinus 
onduleux, tres-apparent, qui, en se recourbant sur lui-meme, dessine 
la place de l'reil. Celui-ci est place a peu pres au tiers superieur de la 
longueur totale de l'animal et assez pres du bord dorsal. Les bords sont 
anguleux et un peu releves. Toute la surface est ornee de stries trans­
verses et paralleles qui la rendent onduleuse. Elles sont au nombre de 9 
ou de 10, depuis l'reiljusqu'a l'extremite infärieure, divisent cette partie 
en autant d'anneaux et contribuent fortement a lui donner une forme 
de chrysalide de papillon; c'est ce qui m'a engage a imposer a cette 
espece le uom specifique sous lequel je la decris . 

. _ ... _ _,,Qr··'>O-• 
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APPENDICE. 

GENRE CYPRIDELLA. 

Car. - Forme sph:-eroldale, yeux proeminents, lateraux; deux ouvertures dont l'une 
ronde est placee posterieu~ement, l'autre transverse est opposee a la premiere. 

CYPRIDELLA. CRUCIA.TA.. 

Fig. 11. a, b, c, d. lndividu grossi, vu de dilfärents cotes. 
e. Grandeur naturelle. 

Car. - Le test est lisse, subsph:-eroldal; tubercules oculaires places au tiers supe­
rieur, tres-grands et assez pointus. Un sinus assez profond prend naissance derriere 
chaque reil et traverse toute la surfacc superieure du test. II est coupe perpendiculai­
rement par un autre sinus semblable, qui prend sa source d'un cöte, a la levre supe­
rieure de l'ouverture transversale, parcourt les trois quarts du test et va se terminer a 
la partie infürieure de l'animal. La partie ou se trouve l'ouverture transversale et semi­
circulaire, que j'appellerai partie anterieure, est un peu aplatie. La partie posterieure 
est proeminente et se termine par une ouverture circulaire. 

Je n'ai encore trouve qu'un seuJ individu de cette espece. II proYient du calcaire de 
Vise. 

Quoique je sois persuade que le genre Cypridella appartient aux Crustaces, je ne con­
nais point de classe ni de famille de ces animaux avec lesquelles il ait quelque rapport. 
J'abandonne sa classification a des personnes qui se sont occupees plus specialement de 
leur etude. 

FIN. 
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